
ici question. Sa bonne mère avait eu le merveilleux
talentg liiinspirer :ia plus:rgrande igónfiande ren
elle, am~ique 1a4lustprofdnd'e affectionw aorsq'u
son cherenfant se trouvaau niomènt de, paitir<our
unes dei nos, grandes villes ;.pour y-étùdier le droit,î
son, eSuri demère s'énut à-la rpènsée des dangers
quersonWlsallait. courir-; et - daûs'aon:'inquiétude:
eRle pretidoun'jour 'son. fils à:p'art,Ue fait ass'eoifè"
eôtéd'e~l, et la, elle lui1dit'aveb-cet accntjqueles'
mères.savent si; bin iprenidre avec. ileurs 'enfants;b
quad: elies.:veulent.atllr à leurs-cœùrs" "Mon cher
enfant;, tiivas done,,;bous quitter,- tii vas ter'endre,
en;un Jieeuoù e &oet>brùlantîpour les pieds des
jeunesgensqui':coïñi'e toi-.aont sansý -expériehce
Cette.:p-ensée torture .moneame:;pniaisd conimet je
connais ton bon .coeur; et ta!gi-ndé affetion'pour
moije;ne ressueun peu. .Mon, ami;% avant! cette
séparation quni, ni'est[ si cruelle mets" tes deux
mains.'dans:leas-iennesi et piomets:inoi ce lue je
vais..eXige de tioù amour;pour moii:- assure4mor que
tu!neimhiq.uera jamais -de:'faire ta prière;:'matin' ét'
soir;,,et quesouvent dans'.le,éoui'ê de:larjournée tati

adresseraýftnotre bonne,et teiidre mère ni dét.an
ciel,'Onepetite iiivocation."''Olí!maman,teprend
aussitôt)ce hon jeune hómmê, vous rà'avez'sî bién
appris:4 prieret vns m?ave 'dit.de sii belle' choses
deJ,à Tiès-.Sainté :Virge,-queCée' serait.- our moi,
unéeiraie priyatiôn de ne::pes acquitter'ces devoirs:
Ainsi; hoyez sans:m iquiétude a se.sujet'?-"Mön filé
reprend7 'la .mère, me: pr'omets-tu,! aussi¡ que 'lest
dirmanches.et fêtes tu:assisterasà la iessé,avec1 piét.6
etq ueltu jte:confesseras au .moins, itous l'ès -moia?-
"Ma mèrâ,'voilà 'encore deamobligatio's que je 'ne,
manquera jamais de reilpliri taiit elles sont{sacrées-
pour :moi? r uis, 'nion: -cher' filsseià easszo
prudent pour fuir la copagnie des3enqes gensd&


